
EEncore quelques jours de
patience et sa majesté le
printemps sera là. D'ores et

déjà son approche nous pro-
pulse vers notre réserve de
sachets de graines et c'est bien
là qu'il va nous falloir com-
mencer à bien ouvrir les yeux.
Ne faisons pas des économies
de bouts de chandelle en
voulant utiliser les fonds de
sachets trop anciens ou mal
conservés car nous risquons de
courir tout droit au-devant de
déconvenues de mauvaise ger-
mination. Et de devoir tout
recommencer après avoir perdu
finalement un temps précieux
et une certaine quantité de
terreau. Le secret d'un semis
réussi tient en deux mots : levée
rapide. Pour cela, il faut de l'air,
de la chaleur, de l'humidité et,
bien entendu, de bonnes graines.

Certains d'entre nous ont déjà
planté leurs échalotes et leurs
oignons, que les retardataires
ne s'inquiètent pas, il est encore
temps. Le principal étant de leur
choisir une parcelle n'ayant pas

reçu de fumure l'automne
dernier. Si, pour l'oignon, il est
évidemment plus facile de le
planter en partant de bulbes,
nous pouvons tout aussi bien le
semer en lignes espacées de
25 cm dans des rayons de 2 cm
de profondeur, en choisissant,
par exemple, le jaune paille qui
offre une très bonne conserva-
tion. Après avoir refermé le sillon
et l'avoir légèrement tassé avec
le dos du râteau, un arrosage
sera le bienvenu pour activer la
germination des graines. L’oi-
gnon se plaît au voisinage des
betteraves, carottes et concom-
bres, mais n'apprécie pas la
proximité des choux et des fèves. 
Dès à présent, nous allons
pouvoir aussi tenter en pleine
terre nos premiers semis de
radis, carottes, navets et fèves.
Ces dernières aiment un sol
fertile, substantiel et enrichi par
un apport de compost bien mûr.
Un engrais riche en potasse, du
type engrais pour fraisier ou
pour tomate, peut très bien

convenir. Il faut bien avoir à l’es-
prit que la fève a besoin de res-
pirer. Nous espacerons donc nos
rangs de 35 cm et ne dispose-
rons dans chacun d'eux qu'un
grain tous les 10 cm à une pro-
fondeur d'environ 5 cm. Selon
la température, la levée devrait
se faire entre 12 et 15 jours.
En place, et sur quelques mètres
carrés, nous allons installer nos
aromates de préférence en leur
choisissant une place ensoleil-
lée. Balsamine, laurier-sauce,
origan, romarin, sarriette, sauge,
serpolet, thym nous feront
encore apprécier davantage tous
nos légumes. En ce qui concerne
la sauge, nous l'éloignerons du
thym et de la sarriette.
Sous abri, nous tenterons
quelques rangs de salades et
nos premières tomates. Sous
châssis et dans des godets de
tourbe, nous pourrons semer
nos courgettes, concombres et
même nos aubergines. En ce qui
concerne ces dernières, nous
préférerons une variété précoce

et productive, telle la Baluroï,
aux longs fruits violet foncé et
à la chair savoureuse. Nous dis-
poserons 2 ou 3 graines dans
chaque godet et ne conserve-
rons que le plant le plus robuste
au moment de la mise en place
courant mai.
Ces prochains jours, dans des
caissettes appropriées, nous ins-
tallerons nos plants de pommes
de terre en les plaçant côte à
côte les yeux dirigés vers le haut,
à la lumière et à une tempéra-
ture de 10 oC au minimum pour
obtenir des germes bien vigou-
reux d'ici 3 à 4 semaines. Nous
ne nous précipiterons pas pour
les mettre en terre et attendrons
patiemment que les lilas fleu-
rissent !

Pour que notre jardin d'agré-
ment nous charme de toutes
ses couleurs, pensons dès main-
tenant à toutes ces variétés de
zinnias qui s'épanouissent de
juin à octobre, tels les zinnias
de Californie, le Carrousel, le
fleur de dahlia, le Peppermint,
le Profusion Chery, ou encore
l'Envy à la couleur vert anis. Sous
châssis, et dans un terreau très
fin, nous tracerons des sillons
d'un cm dans lesquels nous dis-
poserons une graine tous les 2
à 3 cm afin de limiter l'éclair-
cissage ultérieur. Après avoir
refermé le sillon, nous tasserons
légèrement le semis avant de
l'arroser modérément. En avril,

nous pourrons les repiquer dans
des godets de tourbe avant de
les mettre définitivement en
place.
Ne plus trop tarder maintenant
pour planter nos derniers rosiers
à racines nues. Nous prendrons
le soin de praliner les racines
avant la plantation et de tailler
assez court ces arbustes au
cours de cette mise en place.
Nous les arroserons généreuse-
ment avant de butter légère-
ment la base  de chaque pied
pendant quelques semaines. Ce
mois-ci nous permettra aussi
d'installer nos plantes dites de
terre de bruyère, comme l'hor-
tensia, qui réclament une terre
légère, riche et fraîche, mais
redoutent la présence du cal-
caire.
S'il est bien entendu encore trop
tôt pour planter bégonias, impa-
tiens ou pélargoniums, nous
consacrerons quelques instants
à nos iris en épandant tout
autour des touffes 50 g par m2
d'un engrais assez pauvre en
azote pour ne pas favoriser un
développement exagéré du
feuillage. Un engrais du type 4-
8-12 conviendra très bien. Nous
l'enterrerons légèrement par
griffage en évitant de heurter
les rhizomes.
�� Conseils fournis par Jean
Petit, correspondant local
des Jardiniers de France,
40 bis, rue de Provence à

Savigny-sur-Orge
(tél. : 06.88.32.65.23.) et

ayant leur source dans la
revue mensuelle “Pour nos

jardins”.

Mars au jardin : au travail !
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Au jardin d’agrément,
pensez aux zinnias

Il est encore temps
pour les oignons

Au jardin d’agrément
comme au potager, Jean

Petit vous livre tous les
conseils pratiques pour

suivre au plus près
les spécificités des saisons.
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